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Rapport moral 

Chers amis, 

Je voudrais selon l’usage commencer ce rapport moral en faisant quelques commentaires sur le rapport 

d’activités et les informations diverses de l’année écoulée : 

- les chiffres confirment globalement la stabilité dans la participation à nos activités, et notamment la 

fréquentation du jardin biblique, de l’école biblique, de la passerelle et du catéchisme ; à noter 

également la stabilité dans les actes pastoraux, et la bonne fréquentation des formations bibliques 

pour les adultes ; on constate un redressement de la fréquentation moyenne au culte, par rapport à 

2013, avec 66 participants en moyenne en 2014 pour 58 en 2013 et 69 en 2012 ; s’y ajoutent les 9 

cultes du soir de 2014, qui ont vu une fréquentation moyenne de 28  personnes, j’y reviendrai plus 

loin ; 

- le jumelage avec Frankenthal continue à vivre de façon positive, grâce  à l’équipe d’organisation 

autour de Claire Amiraux ; cette année, c’est Bois-Colombes qui s’est rendu à Frankenthal, et une 

bonne quinzaine de participants  ont pu profité d’un accueil chaleureux ; nous aurons le plaisir de les 

accueillir en octobre prochain ; 

- enfin, début septembre, nous avons eu le plaisir d’accueillir Suzanna Kintzing, jeune volontaire 

allemande qui consacre une année au service de la paix au sein de notre communauté ; elle aussi, 

comme ses prédécesseurs, s’est très bien intégrée dans les activités de nos diverses associations. Ses 

progrès en français ont été impressionnants, et nous profitons largement de son sourire, de sa 

bonne humeur, et de ses dons de « comédienne ». Nous avons également partagé ces derniers mois 

avec Bertrand Marchand, pasteur stagiaire, qui vient d’apprendre une double bonne nouvelle : il a 

été accepté par la Commission des ministères pour débuter son proposanat en juillet, et depuis un 

mois, est jeune papa d’une petite Johanne. 

Comme les années précédentes, je vous propose maintenant de faire rapidement un point d’avancement  de 

notre projet d’Eglise qui couvre la période 2011 à 2016 et des trois axes qui le sous-tendent ; cela nous 

permet de mesurer le chemin parcouru et de définir les priorités pour la période à venir. 

Le premier axe de ce projet porte sur l’accueil au sein de notre communauté.  

Ce temps de l’accueil est fondamental si nous voulons que notre communauté témoigne et se renouvelle ; 

cela est d’autant plus vrai que nous savons et constatons dans nos statistiques qu’il y a une forte mobilité 

dans nos communes. Le premier contact est important, et nous avons, je pense, tous le souci de le réussir 

pour permettre aux nouveaux arrivants d’aller plus loin.  

Cet accueil se traduit sous de multiples formes, que ce soit grâce aux personnes fidèles qui assurent tous les  

jours l’accueil au Centre 72, ou par les contacts à la sortie du culte avec de nouveaux arrivants, qui 

s’accompagnent très souvent d’une visite pastorale dans les semaines qui suivent, ou à l’occasion de 

l’accompagnement de famille ou couple, plus ou moins éloignés de l’Eglise, qui se manifestent pour un 

baptême ou un mariage. 

Cet accueil se vit aussi dans les cultes que nous partageons autour de l’écoute de la Parole, ainsi que dans la 

qualité et la diversité des temps de formation et de découvertes qui sont proposés aux différentes tranches 

d’âge, du jardin biblique au groupe post KT, ou pour les formations à destination des adultes. 
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C’est ainsi que les personnes qui nous découvrent, souvent plus ou moins par hasard, peuvent découvrir la 

diversité de ce qui est vécu dans nos deux lieux du Centre 72 et de la Maison des Jeunes, puis commencer à 

y contribuer et s’intégrer progressivement de plus en plus. 

L’accueil des jeunes générations reste bien sûr une priorité ; nous avons la joie d’avoir des groupes 

dynamiques et nombreux, que ce soit au jardin biblique, à l’école biblique, à la passerelle ou  au catéchisme. 

Ces groupes sont animés par des équipes très engagées, animées par Vincent et Andréas, qui y consacrent 

beaucoup de temps et préparent des séances riches pour les enfants qui y participent. Un grand merci 

encore à tous ces adultes qui s’investissent dans cet accueil et cette transmission autour de cette Parole 

reçue et partagée. Le jardin biblique et l’école biblique sont aussi des opportunités d’accueil des parents des 

enfants qui y participent, et je sais que c’est pris en compte par les moniteurs et monitrices de ces deux 

groupes. Nous avons régulièrement l’occasion de voir ces groupes d’enfants pour des cultes particuliers ; 

l’école biblique participera d’ailleurs maintenant plus régulièrement à des débuts de culte. Le catéchisme 

continue également à bien se porter et à être « tonique » ; les jeunes catéchumènes ont eu notamment 

l’occasion cette année de découvrir l’Eglise Copte de Colombes et son orthodoxie. Et notre groupe de jeunes 

post KT continue à se réunir régulièrement ; certains d’entre eux ont eu l’occasion d’aller passer quelques 

jours à Taizé, ce qui représente toujours un temps fort pour ceux qui ont la chance de le vivre. 

La MDJ joue également un grand rôle dans l’accueil des jeunes, grâce à un scoutisme vivant et dynamique, 

qui regroupe bien au-delà des enfants qui participent à l’école biblique ou au KT ; la transmission des valeurs 

unionistes se fait grâce à un groupe de responsables très engagés, accompagnés par le groupe local 

d’adultes, et nous avons régulièrement le plaisir de les voir participer au culte au C72, et d’organiser le culte 

à la MDJ le lendemain de la kermesse. Les temps d’échange avec les aînés qui ont eu l’occasion de réaliser 

leur projet en Arménie montrent aussi la richesse et l’importance de ces liens qui se tissent entre les 

générations. 

 Comme cela avait été mentionné lors de notre dernière assemblée générale, le conseil presbytéral a mis en 

œuvre le projet d’un culte mensuel du soir, proposé à 18h, soit le samedi soit le dimanche dans un premier 

temps. Un premier retour d’expérience à l’été dernier nous a convaincu de continuer, et nous avons opté de 

le faire un dimanche soir par mois depuis septembre dernier. Le bilan que nous en tirons est très positif ; 

comme déjà mentionné, le nombre de participants à ce culte du soir est devenu significatif, et nous 

constatons que cela ne « cannibalise » pas le culte habituel du dimanche matin. La durée plus limitée, la 

liturgie simplifiée, les temps de louange et de prière permettent aux participants de profiter d’un temps de 

culte « différent » ; nous constatons d’ailleurs que les participants sont de trois types : un public habitué du 

dimanche matin, qui y vient pour des raisons de timing, ou pour changer de temps en temps de style de 

culte ; d’autres qui y viennent régulièrement, car ils semblent mieux se retrouver dans la forme de culte 

proposée ; enfin, certains qui viennent découvrir notre communauté par cette forme de culte « plus 

discrète ». Nous prolongerons bien sûr cela et ce culte du soir rentre maintenant dans l’agenda habituel. 

Le second axe de notre projet d’Eglise porte sur la convivialité et la vie communautaire.  

Notre vie communautaire et notre projet d’Eglise se déclinent également dans les trois autres associations 

que nous connaissons tous. Le renouvellement des membres de nos différents comités est une 

préoccupation permanente des différents présidents. Merci aux uns et aux autres de réfléchir aux 

engagements qu’ils peuvent prendre ; pour que la moisson soit riche, il faut des ouvriers pour  y travailler et 

la récolter. 

Les nombreux cultes « particuliers » qui jalonnent l’année sont des moments importants pour partager des 

temps forts et se rencontrer ; je citerai simplement les cultes de rentrée et de sortie, le culte d’offrande et 
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de reconnaissance avec la participation de la chorale camerounaise, le culte de Noël pour tous avec la 

présence de tous ces enfants et de leurs parents, ainsi que du groupe scout, le culte à la MDJ préparé avec 

les responsables et les unités du scoutisme, ou le culte d’accompagnement des personnes qui ont vécu un 

deuil dans les mois précédents. Lorsque l’on regarde le calendrier de l’année, on constate le grand nombre 

de ces temps différents et centrés sur un thème ou un temps particulier ; ce sont autant d’occasions de 

partager des temps communautaires, souvent accompagnés de moments conviviaux et d’échanges pour 

mieux se connaître, que ce soit à l’occasion des pots de sortie de culte ou des repas tirés des sacs qui les 

prolongent. L’idée de reprendre des repas communautaire plus « organisés », soit centrés sur une région ou 

inspirés de la gastronomie d’un autre pays, pourrait utilement être examinée. 

L’année écoulée a été largement consacrée aux réflexions sur le thème synodal, j’y reviendrai un pu plus 

loin. 

Le cycle « Dieu en questions » avait été une réussite. Cette année, nous proposons un nouveau cycle, selon 

la même formule, avec quatre séances autour des questions cruciales et existentielles de la foi chrétienne : 

« Sauvés… Mais de quoi ? », « Christ est ressuscité …. Et nous ? », « Dieu nous parle… Mais comment ? ». 

Durant l’année dernière, et comme chaque année, ont par ailleurs été proposées des études bibliques, l’une 

centrée sur l’Evangile de Luc et l’autre sur les Psaumes, qui regroupent régulièrement de fidèles participants. 

Nous avions évoqué l’an dernier l’idée de lancer des groupes de partage, permettant des temps de 

rencontre en petit groupe, dans un secteur géographique donné, autour d’un temps de partage biblique et 

d’un moment de convivialité. Les échanges avec les participants possibles ont pris un peu plus de temps que 

prévu, et il n’y a pas eu de démarrage effectif sur l’année écoulée. L’idée nous semble cependant toujours 

pertinente, et un premier groupe devrait démarrer prochainement. 

Je mentionne également l’importance des visites, nombreuses, qui sont réalisées tant par nos deux pasteurs 

que par de nombreuses personnes qui ont le souci de porter attention aux personnes isolées ou malades. 

C’est un élément essentiel de notre vie communautaire, qui permet d’accompagner et de maintenir un lien 

avec ceux qui sont temporairement éloignés des moments que nous partageons, que ce soit aux cultes ou 

dans d’autres événements. Ces temps d’échange, de partage et souvent de prière avec ceux qui traversent 

des moments difficiles, sont la trace de cet essentiel qui nous unit. Le temps d’échange des nouvelles en 

début du culte est pour moi un moment important pour manifester cette vie communautaire, et je tiens à 

remercier toutes celles et tous ceux qui consacrent une part de leur temps à cet accompagnement. 

La Vente de l’automne dernier a de nouveau été une grande réussite. Le thème de l’année était celui de la 

Méditerranée, et tant les stands que les décorations le déclinaient sous moultes formes. Le délicieux repas 

préparé par Djohra a permis aux nombreux convives de se régaler dans une ambiance très conviviale. La 

décoration de la salle du premier étage, avec ses tableaux vivants, en ont bluffé plus d’un. L’animation de 

l’après-midi, maintenant organisée chaque année grâce à Cécile Lénarduzzi et Pierrette Courtois, a 

également été une réussite, et bien peu avaient découvert notre maire de Bois-Colombes sous son 

déguisement de pope orthodoxe. Les nombreux stands du bric à brac, des livres neufs ou anciens, de la 

boutique, des décorations de Noël, du linge de qualité, du vin et des nourritures terrestres, et j’en oublie 

sans doute, ont permis à de nombreux visiteurs de déambuler, de papoter et de se faire plaisir. Une des 

grandes réussites de cette vente tient pour moi, au–delà de la contribution importante qu’elle représente 

pour le budget de l’Eglise, dans la diversité et le nombre de personnes qu’elle implique, l’implication très 

forte des membres de l’Entraide et du vestiaire, ainsi que dans son aspect festif durant les deux jours où elle 

se tient. Un très grand merci collectif à l’équipe très nombreuse qui s’y implique durant toute l’année, pour 

réfléchir au thème, l’organiser, la préparer et la réaliser ; c’est un énorme travail. Merci également à Claire 

Lugbull qui a accepté de prendre le relais d’Andréas Lof pour coordonner l’équipe d’organisation des 
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prochaines ventes ; je peux déjà vous dire que le thème retenu pour l’automne prochain est le Japon ; il se 

peut même que d’autres événements se greffent autour de ce temps fort, si j’en crois certaines idées émises 

au sein du C72 lors de la dernière journée de réflexion de son comité. 

Enfin le dernier axe, qui porte sur la visibilité de notre Eglise.  

Nous sommes dans ma dernière ligne droite, concernant cet axe de notre projet d’Eglise 2011/2016, axe 

pour lequel de nombreux travaux ont été réalisés. 

Le site internet continue à fonctionner de manière très satisfaisante, grâce au concours de Francis Nonga 

pour les aspects techniques et de Solange Moumé pour l’animation du site ; merci à eux pour leur réactivité. 

Ce site est de plus en plus complet et vivant ; il informe au fil de l’eau de l’actualité de notre communauté au 

sens large (via les liens vers les sites des autres associations), et relaie également utilement des informations 

sur l’actualité nationale et internationale du protestantisme. Sa fréquentation continue à progresser, et donc 

son référencement ; durant l’année écoulée, plusieurs personnes et familles nous ont trouvé par ce biais, 

sont venues au culte et s’intègrent progressivement. C’est vraiment aujourd’hui un outil indispensable qui 

permet aux personnes qui arrivent dans notre secteur de nous repérer rapidement. 

L’Eglise a également été présente au dernier forum des associations de Bois-Colombes, pour la première fois 

sous sa propre bannière. Nous avons pu ainsi présenter nos diverses activités, et échanger avec les paroisses 

catholiques des stands voisins. Il n’y a bien sûr pas eu une fréquentation exceptionnelle, mais quelques 

contacts ont été pris, débouchant notamment sur des inscriptions à l’école biblique. 

Comme cela avait été indiqué lors de notre dernière assemblée générale, des travaux significatifs ont été 

réalisés durant l’été dernier pour mettre en œuvre le projet proposé par le groupe de travail « affichage ».  

Je pense que vous avez tous pu les percevoir, et je l’espère les apprécier. Cela  a donné un bon coup de 

jeune et  de propre au hall d’accueil et au bureau d’accueil, et l’affichage a été mis en place, de façon plus 

rationnelle et conformément à la charte graphique des différentes associations. Aux uns et aux autres de le 

faire vivre maintenant. Des travaux équivalents, d’une ampleur encore plus importante, ont également été 

réalisés à la Maison des Jeunes, et j’invite tous ceux et celles qui n’ont pas eu l’occasion d’y aller,  d’y passer 

à l’occasion pour les découvrir ; c’est une vraie réussite. Il reste encore quelques finitions qui se réaliseront 

dans les semaines à venir ; cela concerne notamment le remplacement de l’enseigne lumineuse extérieure. 

La visibilité de notre communauté passe également pour notre journal Notre Effort, diffusé bien sûr aux 

membres de cette communauté, mais également bien au-delà, notamment grâce à son format électronique. 

Cela me donne l’occasion de tirer un grand coup de chapeau à l’équipe, très nombreuse, qui œuvre à la 

réalisation mensuelle de ce journal, que ce soit son comité de rédaction qui réfléchit aux thèmes des 

dossiers et aux contributeurs possibles, à toutes les personnes en charge des rubriques récurrentes, à ceux 

qui relancent, relisent et mettent en forme, sont en lien avec l’imprimeur, se chargent de l’envoi postal ou 

électronique, et aussi ceux qui suivent avec attention et relancent pour récupérer les abonnements. Cela 

représente beaucoup de monde, et c’est une vraie chaîne qui permet cette réalisation. Je sais que, pour 

certains, c’est un peu lourd en ce moment, et nous cherchons comment renforcer cette équipe. Je soumets 

également un point, qui pourrait donner lieu à réflexion dans l’année qui vient, avec les différents acteurs de 

ce journal : ne faudrait-il pas prendre un peu de temps pour faire le bilan de son contenu et de son mode 

d’élaboration, réfléchir s’il y a des évolutions à envisager, se poser la question de ses modalités de diffusion, 

voire de sa gratuité… Je n’imagine pas bien sûr que l’on traitera cette question aujourd’hui, je n’ai aucune 

idée à priori, mais je pense que cela serait utile dans l’année à venir de prendre du temps pour y réfléchir, 

avec les membres du comité Notre Effort et les autres contributeurs à son élaboration. 
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Enfin, je dirai qu’en terme de visibilité externe, pour ce qui concerne les élus et les habitants de nos 

communes, l’année écoulée a été une année « normale », c’est à dire très riche et animée, avec de 

nombreux événements. Que ce soit par la Vente de l’Eglise, les braderies de l’Entraide, les nombreux 

événements organisés par l’association Centre 72 – la fête de la soupe, les carrefours, de nombreux concerts 

ou séances de contes et théâtre, etc…  et par la Maison des Jeunes - la kermesse, musique en scène, viens 

danser ce soir, etc,.. – je crois que chacun peut constater que ce projet, porté par nos quatre associations et 

vécu dans ces deux lieux que sont la Maison des Jeunes et le Centre 72 , est bien vivant, enraciné et présent 

dans notre environnement. Une mention spéciale sur ce point pour le dernier spectacle organisé par 

l’équipe du vestiaire sous l’égide de Cécile Lenarduzzi et Pierrette Courtois sur le thème de « Paris 

mythique », qui a su réunir une très grande diversité de participants et a été un grand succès pour les deux 

représentations données. Nous avons la chance, grâce à nos quatre associations et aux différents groupes 

qui font vivre nos deux lieux, de bénéficier d’une année rythmée par différents temps forts qui conjuguent 

ouverture, convivialité et visibilité. 

Après ce point d’avancement dans la mise en œuvre de notre projet d’Eglise, je voudrais mentionner 

quelques autres sujets d’actualité ou de réflexion. 

Je vous dois tout d’abord un retour sur le synode régional, qui s’est tenu en novembre dernier. Le thème 

majeur de ce synode portait sur la question : « Bénir : Témoins de l’Evangile dans l’accompagnement des 

personnes et des couples ». Lors de notre assemblée générale de l’an dernier, je vous avais indiqué le 

dispositif retenu pour y réfléchir dans notre Eglise.  Celui-ci s’est déroulé comme prévu, tant par les articles 

dans Notre Effort, que dans les différentes prédications sur le thème de la bénédiction, le questionnaire qui 

a suscité une cinquantaine de réponses, et enfin à l’occasion des trois réunions d’échange et de partage 

organisées entre avril et juin. Environ 25 personnes y ont participé, et les échanges ont été riches et avec 

beaucoup d’écoute. Les rapporteurs synodaux, dont Vincent Nême Peyron, ont rédigé leur rapport dans 

l’été, et une dernière réunion avant le synode a permis d’échanger sur ce rapport et sur le projet de décision 

proposé par le niveau national. Durant le synode, des travaux en sous-groupe ont également permis, avec 

une grande écoute mutuelle, l’expression des différents points de vue et des échanges très nourris. Un 

document de synthèse a été élaboré durant le synode et adopté, pour envoi au niveau national ; de même, 

les différents chapitres et paragraphes du projet de décision ont été soumis au  vote des synodaux, ou ont 

donné lieu à des propositions de modifications. Les chapitres généraux sur la bénédiction n’ont bien sûr pas 

posé beaucoup de questions ; idem pour la bénédiction des couples de sexes différents. Pour ce qui 

concerne les couples de même sexe, les avis sont évidemment plus partagés ; il était proposé de permettre  

la mise en œuvre d’une bénédiction, selon une forme et une liturgie qui restent à expérimenter et à 

préciser ; le synode de la région parisienne  est apparu plutôt favorable à cette proposition, tout en 

remettant en cause la proposition d’une instance nationale qui régulerait le dispositif. Enfin, le projet de 

décision abordait également la question de la bénédiction des couples non mariés (pacsés par exemple), 

question qui à ce stade reste ouverte. Le synode national de l’Eglise Protestante Unie examinera toutes les 

remontées des différents synodes régionaux lors de ses travaux en mai prochain. 

Un autre point traité lors de ce synode concernait les consistoires et les secteurs, du fait des modifications 

des frontières des régions de par la création  de l’Eglise Protestante Unie de France. Pour faire court, la 

décision retenue par le synode consiste à supprimer les secteurs et à augmenter légèrement le nombre de 

consistoires, chaque consistoire regroupant peu ou prou deux secteurs antérieurs. Pour ce qui nous 

concerne, notre nouveau consistoire regroupe avec nous les églises de Cergy, Sarcelles, Ermont, Enghien, 

Levallois, Neuilly, l’Etoile, Batignolles,  Saint Esprit Annonciation, Courbevoie, Saint-Denis. 
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Ceci me permet de dire quelques mots de la vie de notre secteur / consistoire. Pour ce début d’année 2015, 

l’ensemble des postes pastoraux de l’EPUdF sont pourvus, y compris celui de Sarcelles qui bénéficie d’un 

demi-poste depuis la rentrée 2014 ; souhaitons que cela permette au projet de cette communauté d’évoluer 

favorablement.  Nous avons eu l’occasion de vivre, en octobre dernier, notre première journée consistoriale 

dans ce nouveau format ; elle s’est tenue ici, à Bois-Colombes, et nous avons eu le plaisir d’accueillir des 

représentants de quasiment toutes les églises du consistoire. Nous étions environ 75 , et avons pu profiter 

de cette journée pour mieux nous connaître ; cette journée était également la journée de lancement au 

niveau national du projet « 2017 – Nos thèses pour l’Evangile », et nous avons pu commencer à y réfléchir à 

partir des questions sélectionnés par les uns et les autres dans le semainier qui a été largement diffusé en 

2014 dans nos églises. 2017, ce sera l’occasion de célébrer les 500 ans de l’affichage par Luther de ses 

fameuses 95 thèses ; l’ambition de l’Eglise Protestante Unie est, pour 2017, de faire émerger les thèses 

qu’elle voudra manifester, mais aussi d’élaborer sa confession de foi ; nous aurons sans aucun doute 

l’occasion d’en reparler. 

Notre vie de proximité concerne également les liens que nous commençons à tisser avec Courbevoie. Nous 

avons eu l’occasion de nous rencontrer, entre membres des deux conseils presbytéraux, pour se présenter, 

présenter nos activités, et commencer à mieux se connaître. Courbevoie vit la difficulté d’une vacance 

pastorale qui se prolonge.  Nous les soutenons cette année en leur assurant une petite dizaine de cultes, 

grâce à Andréas, Vincent et à nos prédicateurs laïcs, et leur avons proposé d’associer à certaines séances 

leurs enfants pour l’école biblique. En fonction de ce qui se passera dans les deux à trois ans sur Courbevoie 

en terme de pourvoi du poste pastoral, les choses pourront évoluer de façon très différente. 

Un point maintenant, comme chaque année, concernant l’œcuménisme et le dialogue inter-religieux. Le 

groupe de foyers interconfessionnels continue à suivre son chemin, pour des échanges réguliers et 

fraternels. Il a cette année encore été accompagné par le père Olivier Joncour et par Andréas Lof. Un culte 

au Centre 72 a été préparée avec les amis catholiques de l’ACAT de Suresnes et de Neuilly.Comme chaque 

année également s’est tenu le dernier week-end de janvier le Festival Chrétien du Cinéma. L’équipe 

d’organisation a bien fonctionné cette année, et Denis Oberkampf l’a rejoint pour le côté protestant. Le 

thème retenu était « Au risque de pardonner », thème d’autant plus d’actualité au vu des événements qui se 

sont passés début janvier. Ce festival a été une réussite à tout point de vue : les trois excellents films ont 

réuni à chaque fois plus de deux cents spectateurs et les réalisateurs des deux premiers films étaient 

présents pour échanger avec la salle. Le débat principal a été très animé, avec des approches et 

problématiques différentes sur le thème proposé, que ce soit la justice restaurative, la possibilité de 

pardonner après un événement collectif dramatique (le génocide du Rwanda), et bien sûr le pardon traité 

dans le film « les Neiges du Kilimandjaro ». Le repas du samedi soir a également été très festif, et a fait le 

plein des participants, avec plus de 80 convives. Enfin la cérémonie œcuménique qui clôturait ce festival a 

réuni plus de 160 personnes. Cerise sur le gâteau, les dons des spectateurs ont été conséquents, et ont 

bénéficié à une association que nous connaissons tous bien, l’Appel. Les relations avec les pasteurs 

évangéliques du secteur se poursuivent également régulièrement, à un rythme moins soutenu cependant, 

du fait des agendas bien remplis de tous les participants. Les relations avec l’Eglise Copte de Colombes se 

sont renforcées, avec des contacts réguliers entre Vincent Nême Peyron et leurs responsables ; cela s’est 

aussi traduit par la visite de cette communauté par notre groupe de KT, comme mentionné précédemment. 

Enfin, la réunion régulière qui se tient au Tapis Rouge de Colombes s’est tenue, avec la participation 

d’Andréas Lof, d’un prêtre, d’un rabbin et d’un iman. Le format retenu cette année a été plus dynamique, 

puisque les auditeurs étaient regroupés par table et que le début de la rencontre portait sur la découverte 

des différentes religions, via un « jeu » de type Quizz. 
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Comme l’an dernier, je ne dirai que deux mots des questions financières, qui seront plus largement 

développées dans quelques minutes par Laure Hauseux et Jérôme Vaysse. Comme vous le voyez dans la 

feuille de présentation des comptes qui vous a été envoyée, notre situation financière, pour ce qui concerne 

le budget normal d’exploitation, reste fragile. Malgré une mobilisation et les efforts de tous, que je tiens à 

remercier très vivement, ce budget est déficitaire pour la deuxième année consécutive. A chacun de voir ce 

qu’il peut faire, mais surtout à nous tous, collectivement, de proposer de vivre un projet d’Eglise riche, de 

savoir accueillir et intégrer ceux qui nous rejoignent, pour garder une dynamique suffisante qui se traduit 

également sur le plan financier. Je ne dirai rien de particulier sur les travaux ; hormis les travaux déjà 

mentionnés concernant l’accueil au C72 et à la MDJ, la grosse dépense de l’année a été le changement de 

chaudière au C72. Un point plus précis sur ce qui est envisagé sera exposé à l’occasion du point financier, et 

cela me donne l’occasion de remercier vivement le travail fait par nos trésorier et trésorier adjoint, ainsi que 

par la commission financière, pour notamment donner du sens à la communication financière qui vous est 

adressée dans Notre Effort ou plus directement. 

Autre point que je souhaite maintenant aborder, qui n’est pas sans importance et qui va tous nous 

« occuper » durant l’année à venir. Comme nous avions eu l’occasion de l’annoncer au culte d’offrande et de 

reconnaissance, après neuf années de bons et loyaux services, Andréas Lof quittera en juillet prochain notre 

communauté pour rejoindre l’Eglise de Pentemont Luxembourg. Je tiens tout d’abord, en notre nom à tous, 

à le remercier pour tout ce qu’il nous a apporté durant ces années, que ce soit de par sa sensibilité 

théologique, son goût pour la musique et l’art, ses séminaires très riches proposés chaque année, et son 

implication dans tant d’activités différentes au sein de notre communauté (la Vente, différents comités au fil 

des années, le KT, les rencontres individuelles, le groupe de foyers interconfessionnels, et j’en oublie 

beaucoup). Il a su aussi faire équipe avec deux pasteurs à personnalité différente, je parle bien sûr d’Agnès 

Von Kirchbach et de Vincent Nême Peyron, et j’en profite pour les remercier collectivement d’avoir su et de 

savoir nous faire profiter du meilleur possible du tandem qu’ils composent. Nous aurons d’ailleurs tous 

l’occasion de remercier et de fêter Andréas Lof et sa famille, après notre culte de fin d’année qui se tiendra 

le 14 juin ; merci à tous de déjà noter la date dans vos agendas. 

Ce départ d’Andréas Lof m’amène à mentionner trois points, par ordre d’importance. Tout d’abord, quid du 

logement qui se libère au deuxième étage de ce bâtiment ; nous envisageons d’y loger l’an prochain le 

nouvel envoyé allemand, et de proposer à deux étudiants de l’Institut Protestant de Théologie d’y habiter 

pour la prochaine année scolaire, moyennant faible contribution financière et services au sein de notre 

communauté (par exemple pour l’école biblique, etc). Ensuite, nous aurons d’ici l’été, au sein du conseil 

presbytéral, à réfléchir à l’organisation de l’année prochaine avec la seule présence de Vincent Nême 

Peyron, comme cela s’est fait lors de la dernière vacance pastorale. Nous aurons à arbitrer les priorités, pour 

que le temps demandé à Vincent Nême Peyron aille à ce que nous considérons comme le plus important, et 

nous aurons tous collectivement à nous mobiliser pour donner un peu plus de temps et d’énergie pour faire 

tourner certaines activités de manière plus autonome. A nous tous de faire de cette année de vacance 

pastorale une année riche, permettant de se centrer sur l’essentiel et de susciter de nouveaux engagements. 

Enfin, et ce n’est pas le moins important, il nous faudra rechercher un nouveau pasteur qui formera un 

nouveau tandem avec Vincent Nême Peyron, à qui nous aurons su expliquer notre projet d’Eglise et qui nous 

apportera sa richesse et sa nouveauté d’approche. 

Cela me permet, sans le développer, d’évoquer deux points qui sont devant nous, mais auxquels nous 

pouvons déjà penser les uns et les autres. Notre projet d’Eglise couvre la période 2011 – 2016 ; le conseil 

presbytéral aura à réfléchir à la suite et à notre projet d’Eglise pour la période 2017 – 2022, et à vous le 

proposer ; la réflexion que nous conduirons pour le pourvoi du deuxième poste pastoral y contribuera à 

coup sûr grandement. Autre point, notre assemblée générale de l’an prochain, en 2016, verra les élections 
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pour le renouvellement des conseillers presbytéraux ; je n’ai bien sûr pas encore demandé aux membres du 

conseil presbytéral actuel comment ils se positionneront vis à vis de ce renouvellement, mais je sais que 

certains y sont engagés depuis bien plus longtemps que moi. Au-delà du remplacement des membres qui 

quitteraient à cette occasion, il nous faudra trouver de nouveaux membres pour entrer dans cette équipe et 

s’y impliquer. Ce sera aussi une responsabilité du conseil pour l’année à venir. 

Et pour finir, comme chaque année, un grand merci à tous ceux qui permettent à nos temps de culte d’être 

des temps de louange et de vie communautaire, que ce soit par la musique qui nous accompagne ou par les 

bouquets de fleur qui fleurissent notre table de communion et les pots de l’amitié qui permettent de 

poursuivre les échanges après le culte.  

Je vous remercie de votre attention. 

Didier Acket.  


